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Éditorial
L e changement climatique en cours est plus que jamais à l’ordre du jour.Après les constatations et les explications, l’accent est de plus en plus mis
sur les conséquences. Dans ce numéro de La Météorologie, un article porte sur
la relation avec la fréquence des situations extrêmes. Un autre présente le projet
Amma, campagne de mesures en Afrique de l’Ouest, mais aussi recherches sur
l’impact sociétal dans des régions très sensibles aux éléments climatiques. Nous
sommes en ce moment en plein cœur de la principale campagne Amma et
notre revue prouve ainsi sa présence sur les fronts les plus avancés de l’actualité
météorologique.
Avec Anne Guillaume, nouvelle responsable de la cellule Publications de
Météo-France (bienvenue à elle), en remplacement de Didier Renaut que nous
remercions encore, nous nous sommes répartis les tâches de façon différente et
c’est à moi qu’est maintenant attribuée la rédaction en chef.
C’est avec plaisir que j’ai accepté cette responsabilité et je
compte l’assumer en maintenant le même esprit et la même
ligne éditoriale. La seule question importante à cet égard est
que la situation ne peut être que provisoire. En effet, atteint
par la limite d’âge, mon mandat ne dépassera guère une
année. À peine en place, il faut donc déjà penser à ma suc-
cession.
Mais est-ce bien de succession qu’il s’agira, ou bien des
conceptions nouvelles se dégageront-elles à cette occasion ?
Notre revue, en informant des lecteurs avertis et profession-
nels, se place dans un créneau complémentaire des moyens
de communication plus « accrocheurs » et moins complets
qui fleurissent dans toute la société française actuelle. Ce
souci de hauteur de vue, partagé entre la SMF et Météo-
France, honore le Service public. Mais cette attitude est fra-
gile. Sa pérennité est-elle assurée ?
Si Météo-France apporte un soutien essentiel à la SMF pour
l’édition de La Météorologie, il ne peut la remplacer complè-
tement, et il ne serait pas sain qu’il le fasse. La SMF doit s’engager, et s’engager
par l’action, dans l’édition de sa revue. J’espère, par exemple, pouvoir vous
annoncer bientôt le remplacement de Pierre Chaillot au Comité de rédaction,
après l’arrivée, bien sûr, d’Anne Guillaume, et celle, dès la prochaine réunion, de
David Salas y Melia qui rajeunira notre docte assemblée. Des réflexions vont
commencer à Météo-France sur sa position en matière de publications, sous l’é-
gide de la Direction commerciale à laquelle appartient, je le rappelle, la cellule
Publications. La SMF doit également réfléchir, et sans doute assez vite, aux
moyens humains qu’elle est prête à engager dans sa revue. Pourquoi pas, par
exemple, un éditeur de La Météorologie, délégué permanent de la SMF (et non
forcément secrétaire général) à la conception ? L’année 2007 sera donc une
année cruciale pour le futur de la revue et l’espère pouvoir compter sur vous
tous, lecteurs assidus et contributeurs de La Météorologie.
Jacques Siméon
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